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Les Négociations Annuelles Obligatoires ont aboutit a un accord insultant pour les salariés 
du collège ouvrier, qui ont vu les revendications portées par le syndicat qui les représente le 
plus aux dernières élections professionnelles (La CGT) complètement mises de cotée par la 
direction. 
 
Nous sommes dans l’obligation de cesser le travail et de remettre collectivement nos 
revendications ce lundi 23 juin 2014 à la direction. 
 
Après un vote en AG, nous sommes en accord sur ces revendications : 
 
 
-Augmentation générale des salaires (toute catégories confondues) de 150 €  net / mois 
immédiatement et préparation de NAO 2014 sérieuse c'est-à-dire prévoyant une 
augmentation pour tout le monde. 
A bas les salaires qui augmentent moins vite que l’inflation ! Les entreprises de Vinci 
Construction en Ile de France sont déjà partis en grève en février sur les salaires et ont 
obtenus le principe de l’augmentation pour tous . 
 
-zones d’IPD calculée au km réel. 
 
-Forfait d’IGD revalorisé à 75 € par jour en province et 95 € par jour en région 
parisienne. C’est le seul moyen pour que l’entreprise sorte de l’illégalité d’abord ! Mais 
aussi pour que les salariés ouvriers puissent avoir le choix d’un logement décent ! 
Aujourd’hui le forfait ne permet que la colocation au camping et la restauration « pique-
nique ».  
Merci patron, les vacances c’est tout les jours pour certains ! 
 
 
Depuis que le chantier de la LGV SEA à commencé nous pouvons comparer avec les 
collègues du groupe … et ce n’est pas glorieux pour nous. La moyenne de l’IGD se situe à 
70 € . D’autres entreprises tourangelles indemnisent leurs salariés à hauteur de 70 € comme 
chez Savoie Frère, 73€ à Pieux Ouest … et encore il s’agit là d’entreprises réputées pour 
être « moins cher ». Ainsi l’entreprise Forclum du groupe Eiffage paye  à ses salariés en 
grand déplacement un forfait journalier de 81 € en province et 95e en Ile de France. 
 
Non Monsieur le directeur, nos revendications ne sont pas celles « d’enfants gâtés » comme 
vous avez dit lors de la seconde réunion de NAO 2013. Le groupe Vinci ressemble de plus 
en plus a une fédération de PME pour le statut de ses salariés … et pourtant le groupe est 
loin de réaliser des chiffres de PME. 
 
 

 


